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SYNOPSIS

Le Livre de Jérémie (The Heart Is Deceitful Above All Things), adapté du remarqua-

ble roman autobiographique de JT Leroy, auteur culte et à succès, est l'histoire

d'une enfance déchirée, vue par les yeux d'un petit garçon, Jérémie, et de sa mère,

Sarah, jeune femme impulsive, insatiable et profondément perdue qui se 

prostitue pour des routiers sur des aires d'autoroute dans le Sud des Etats-Unis.

On suit Jérémie ballotté entre ses parents adoptifs, ses grands-parents chrétiens

fondamentalistes et une vie d'errance sur la route avec Sarah, au fil des aires 

d'autoroute, des taudis, des motels miteux et des clubs de strip-tease fréquentés

par une faune louche de prédateurs, de junkies et de criminels. Sans cesse soumis

à des environnements nouveaux et dangereux, à une succession de substituts de

pères minables et à la descente de sa mère dans une folie nourrie de drogue,

Jérémie est plongé de force dans un combat désespéré pour survivre et grandir.

Sa force et sa résistance face à l'adversité et au malheur deviennent le cœur de

l'histoire. Et l'on voit que malgré tout ce qu'il subit, Jérémie réussit à conserver sa

pureté et sa naïveté dans la façon magique dont il voit et transforme son univers.

Interprété, écrit et réalisé par Asia Argento (Scarlet Diva, XXX) et tourné par Eric

Alan Edwards (Kids, The Slaughter Rule, My Own Private Idaho, Cop Land), tour à

tour cru et lyrique, brutal et transcendant, Le Livre de Jérémie (The Heart Is

Deceitful Above All Things) est doté d'une distribution éblouissante, avec 

notamment : Peter Fonda – couronné par un Oscar -, Winona Ryder, Marilyn

Manson, Jeremy Renner (S.W.A.T. unité d'élite), Jimmy Bennett, Cole et Dylan

Sprouse, Michael Pitt et John Robinson.



ASIA
J'ai d'abord trouvé les jumeaux Sprouse. Ils sont arrivés et j'ai simplement dit : "D'accord."

J.T.
Où tu les as trouvés ?

ASIA
C'est le directeur de casting qui les a trouvés. Je ne les avais jamais vus jouer. Dylan est arrivé

seul. J'ai vu combien il était sage et tout ce qu'il avait en lui sans le montrer. On a fait une scène

ensemble et il a joué avec beaucoup de subtilité. Puis on a rencontré son frère et j'ai continué à

travailler avec eux. Pendant six mois, on s'est vus toutes les semaines, simplement pour appren-

dre à se connaître, pour qu'ils me fassent confiance, pour que je voie ce que chacun d'entre eux

faisait le mieux, pour qu'ils aient confiance en moi. Un jour, Jimmy Bennett est arrivé, un petit

bonhomme, on lui aurait donné quatre ans. Il joue la scène dans laquelle il chante et je me dis :

"C'est bon, tu as le rôle." Je le lui ai dit tout de suite. Je lui ai donné des exercices à faire, pour

qu'il approfondisse ses sensations, de peur, de souffrance, d'abandon. On a fait ça pendant cinq

mois avant le tournage. Je voulais aussi que leurs mères apprennent à me connaître et me 

fassent confiance, parce que c'est aussi important. Il fallait qu'ils comprennent l'importance 

de l'histoire et le fait que je ne voulais absolument pas les exploiter, que j'avais une raison très

personnelle de faire ce film.

J.T.
Tu crois que ton passé d'enfant acteur t'a rendu plus sensible et réceptive ?

ASIA
Oui. Je me souviens de la façon dont les réalisateurs m'achetaient pour me faire exprimer 

certains sentiments, et combien c'était frustrant à l'époque. Il fallait donc ne pas tomber dans

les mêmes pièges. Je pense que les acteurs enfants sont les meilleurs acteurs au monde. Ce n'est

pas si dur de leur faire exprimer un sentiment.

*********

J.T.
Je crois que si tous ses acteurs t'ont dit oui... c'est parce qu'ils avaient l'assurance de ton inten-

tion. Personne n'est complètement diabolisé.

ASIA
Il y a plein de films qui traitent de l'enfance maltraitée dans lesquels tout est noir et blanc.

D'adorables petits anges et de méchants adultes.

J.T.
En fait, les médias se contentent de diaboliser les enfants et les parents au lieu de regarder 

l'ensemble de la structure de la société. Mais là (avec celui qui maltraite), on se dit : "Oui, c'est

un malade", mais on éprouve de la compassion pour lui... Et le personnage de Marilyn Manson...

Il y a des gens qui font des trucs tordus et des forces qui y contribuent... Je crois que c'est facile

pour les gens de vouloir simplement les éliminer et diaboliser la personne pour ne pas avoir à

regarder certaines facettes de nous-mêmes. On n'a pas le droit d'éprouver de la compassion

pour quelqu'un qui commet des sévices, tu comprends ?

Extraits d’une Conversation entre 
Asia Argento et J.T. Leroy
ASIA
Billy Chainsaw m'a offert le livre et m'a dit : "Il faut absolument que tu lises ça." J'étais à Prague

pour deux ou trois semaines et j'ai adoré. Je me souviens d'avoir cherché sur Internet pour me

renseigner sur toi. Je suppose que je suis comme beaucoup de gens qui lisent ce livre. Ils ont un

problème dans les vingt premières pages. Il faut se laisser emporter, tu comprends ?

J.T.
Huh huh.

ASIA

Je n'ai pas interrompu ma lecture, j'ai mis du temps, c'est tout. Puis j'ai franchi le cap des vingt

pages et je n'ai plus pu poser le livre. Et je me suis dit, je le vois, tu comprends ? C'est un film, je

le vois. Ces images, ces personnages avaient commencé à vivre en moi.

J.T.
Je t'aimais vraiment beaucoup. J'avais vu certains de tes films, mais au-delà de ça, j'avais la sen-

sation qu'entre tes mots, tu étais capable de capturer la quintessence des gens.

*************

ASIA
Environ une semaine plus tard, on s'est rencontrés en chair et en os. Et une des premières cho-

ses que tu as dites, c'est que tu voulais que je fasse le film et j'ai pensé : "Et merde ! On va s'y

mettre." Je crois que tu n'as pas tardé à voir mon pire côté par moments... pas le pire, mais le

meilleur et le pire, je crois. La façon dont je pouvais basculer. Le fait que je pouvais être comme

Sarah, je crois. Que je pouvais être quelque chose à un moment donné et autre chose l'instant

d'après.

J.T.
Je ne sais pas si je crois au destin, mais j'ai vraiment eu l'impression qu'il y avait quelque chose

de plus fort qui nous rapprochait.

ASIA
Moi aussi. Le film est devenu ma mission et tout le reste est passé au second plan. Comme si 

c'était ma vie. J'ai longtemps vécu avec ça. Je continue à le faire. Je vis toujours avec. J'étais 

tellement obnubilée... Le sentiment de ne pas vouloir te décevoir, mon amour pour toi et ce livre

étaient une source d'énergie pour moi, mais aussi ma plus grande peur.

J.T.
J'ai dit : "Prends le livre et fais-en ce que tu veux." Mais tu as tenu à me faire participer. Je me 

suis dit : "Je vais lui faire regretter de m'avoir proposé de participer." Parce qu'une fois que tu as 

commencé, c'était comme si Sarah était là. J'ai eu l'impression que tu cherchais la vérité et j'ai

adoré ce processus. Comme si on essayait différentes tenues à une poupée.

*********



J.T.
Et c'est ce que j'aime. La maternité, surtout dans notre pays, est une sorte de position de 

sainteté. Et si une mère fait du mal à son enfant, on la diabolise et on l'envoie en enfer. On 

l'enferme, on la tue. C'est ce qu'il y a de pire. Je pense que c'était quelque chose d'important

et tu as réussi à le capturer.

ASIA
Sarah était aussi très jeune quand elle a eu Jérémie. Sans personne pour la guider. Elle a 

quinze ans, le gosse pleure et elle est toute seule, elle ne sait même pas comment lui donner 

le biberon. Et on lui enlève son enfant. Elle essaie de bien se comporter, elle trouve du boulot,

elle récupère le gamin et ce gamin est un enfant gâté, c'est comme ça qu'elle le voit. Et elle 

pense : "Bon, je vais faire comme je le sens, je vais abandonner cette mascarade pour la société

et je vais te donner quelque chose de vrai." C'est horrible, mais c'est comme ça.

J.T.
Elle ne se rend pas compte.

ASIA
Elle ne se rend pas compte.

ASIA
Quelqu'un m'a dit que c'était l'Amérique passée aux rayons X par une Européenne. Je ne 

voulais pas que ce soit un endroit spécifique ni un moment spécifique, mais quelque chose 

de plus universel. C'était mon but avec les costumes, la musique et tout. Pour brouiller un 

peu les pistes dans cette direction. Parce que le livre se passe dans les années 80. On en a 

discuté pour voir s'il fallait vraiment s'y tenir. Il me semblait que parfois en voyant des oeuvres

d'époque, les gens bloquent vraiment sur la date et perdent le fil de l'histoire. Et je ne voulais

vraiment pas imposer ça au film, en le datant. Je cherchais l'universel plutôt que le particulier.

La plupart des choses qui me fascinent dans l'Amérique en tant qu'étrangère paraissent

naturelles pour les Américains.

J.T.
C'est pour ça que je trouve que Milos Forman a fait un boulot génial avec le film sur Larry Flint.

Je veux dire que parfois, ça me paraît incroyable, mais encore une fois, un étranger peut

capturer des choses qui nous paraissent banales, qu'on ne voit plus parce qu'elles font partie 

de notre paysage et de notre langage quotidien. Même les vêtements.

LIEUX DE TOURNAGE

ASIA
Je n'étais jamais allée dans le Sud. Alors, d'une certaine façon, j'écrivais sur des endroits 

exotiques que j'avais en tête. J'ai eu beau étudier des documentaires, des livres et des photos,

quand j'y suis allée, je me suis dit : "Ça alors !" L'important, c'est que j'étais déjà Sarah à ce

moment-là. A la façon dont les gens me regardaient, j'éprouvais vraiment ce qu'elle éprouvait,

je me sentais comme une extraterrestre qui voulait aussi s'intégrer. Et comme je voulais

que le film ait ce goût de voyage, j'ai trouvé Knoxville. Puis j'ai voulu y ajouter une pointe

de Texas. Je voulais quelque chose de différent pour cette partie. Finalement, on s'est débrouillés

pour tourner dans le désert près de Los Angeles. Ce sont donc les deux principaux lieux de

tournage.

ASIA
Oui, je sais. Mais j'ai appris quand j'étais jeune, en lisant Dostoïevski, je me rappelle avoir appris

ça. Il parle de tueurs, de meurtriers, de gens horribles, mais sans jamais les diaboliser, il cherche

à savoir pourquoi ils sont mauvais. Et on les comprend, c'est pour ça qu'on est là. L'ignorance,

c'est ignorer la réalité des choses. La liberté, c'est reconnaître et apprendre.

************

J.T.
C'était inquiétant pour moi. Je disais toujours au thérapeute qui m'a poussé à écrire 

– le Dr Owens - que j'aimerais pouvoir prendre un tube, me le mettre dans la tête et le 

connecter à quelqu'un d'autre pour qu'il voie. Etre seul avec certains trucs, je crois que c'est ce

qu'il y a de pire. Ma façon de me détacher de certaines situations, c'était de faire comme si je les

filmais. J'avais toujours l'impression d'être une boîte noire qui enregistrait le crash d'un avion

pour autre chose. Et je me disais toujours que je ne pouvais pas mourir parce que je devais

repasser l'enregistrement de cette boîte noire. Et quand je regarde ce film, je me dis : "Ça y est.

Quelqu'un a connecté le tube dans mon cœur et mon cerveau et repasse les images." 

Tous les éléments qu'il fallait sont rassemblés.

SARAH

J.T.
J'ai vraiment l'impression que tu as canalisé Sarah. Il y a des mouvements que tu as faits et que

je ne t'ai jamais décrits. De petits mouvements subtils que tu as faits, comme si elle pénétrait

ton corps, comme si elle arrivait et qu'elle s'appropriait ton corps parce que tu n'avais aucune

raison de connaître ces mouvements.

ASIA
Oui, mais j'avais une autre raison d'être parano, c'était l'accent du Sud. Même si tu m'as dit qu'il

pouvait y avoir des origines européennes dans la famille du grand-père.

J.T.
En fait, j'ai beaucoup à dire à ce sujet. Une des choses que les gens me disaient toujours en

apprenant que tu faisais le film, c'est : "Mais elle est italienne, elle a un accent." D'abord, ils ne

comprennent pas que la famille était allemande et qu'ils parlaient allemand ou anglais avec un

très fort accent allemand. Alors, qu'est-ce que ça change si c'est un accent italien ? Pour moi, c'est

parfaitement logique. Mais il y a des gens qui cherchent n'importe quel prétexte pour fermer

leur cœur et leurs yeux. La façon dont Sarah parlait changeait constamment. Parfois, elle 

soulignait le côté rue, le côté Sud de son accent. Comme on voyageait partout, elle prenait

l'accent de l'endroit où on se trouvait. Si on était au Texas, elle prenait vraiment l'accent texan.

Si on était en Géorgie, elle prenait l'accent géorgien. Et si c'était Hollywood, elle essayait tout

bonnement de se débarrasser de son accent.

J.T.
Je pense que Sarah voulait vraiment être comprise...

ASIA
Ni exploitée, ni ridiculisée, ni représentée comme un monstre. Je ne voulais pas que les gens se

contentent de la rejeter, la juger ou la condamner.
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J.T.
J'ai vraiment adoré les endroits où tu as tourné... Aux Etats-Unis, il y a plein de régions très peu

connues. Des autoroutes traversent certaines de ces régions et commencent à les transformer,

mais il y a plein d'endroits où les gens peuvent simplement se perdre, être...

ASIA
Oubliés.

***********

ASIA
Tout est dans le livre, chaque plan. Tout ce qu'il fallait que je fasse, c'était revenir au livre, ce que

j'ai fait à chaque fois. Je n'ai jamais suivi de cours de cinéma, j'ai appris en faisant des films. J'ai

eu la chance de travailler avec de grands réalisateurs en tant qu'actrice et d'observer. C'est ce qui

m'a servi de cours de cinéma. Mais les plans et la sensation de voir la scène, l'éclairage, tout était

dans le livre.

J.T.
Qu'est-ce qui était différent entre la réalisation de ce film et celle de Scarlet Diva ?

ASIA
J'avais 23 ans à l'époque et j'espère que j'ai mûri. En ce qui me concerne, la première fois, je me

suis dit : "Bon, je vais tout faire toute seule." J'avais tellement de colère... Il ne s'agit que de moi,

moi, moi. Ce qui n'est pas le cas, tu comprends ? Bien sûr, j'étais contente d'avoir pu faire 

ça comme premier film, mais j'aurais pu y laisser ma peau, en réalisant quelque chose de 

personnel. D'une certaine façon, c'était donc plus facile pour moi de jouer ce personnage et de

réaliser en même temps.

J.T.
En regardant ce film, j'ai su que tu pouvais réaliser cet autre film. Ce que j'ai vu dans ce que tu

as fait, c'est un talent incroyable et une volonté incroyable de traquer la vérité et de la révéler,

quel que soit l'effort que ça te demande. Capturer la vérité...

J.T.
Je ne veux pas être seul avec ce qui est dans ma tête. Je ne peux pas supporter l'idée d'être 

seul avec ce que j'ai dans la tête et le cœur, et je veux que les autres le voient. Ce n'est pas 

pour choquer. Je crois que c'est important de montrer les choses avec art. Ce qu'il faut, c'est

montrer aux gens un univers qu'ils n'ont encore jamais vu. En tout cas, je pense vraiment

que c'est un film époustouflant qui ne se contente pas de juger les gens comme mauvais.

Il invite les gens à entrer dans ce monde le coeur ouvert. J'espère que les gens sortiront en 

comprenant des mondes différents avec un oeil plein de compassion. Merci d'avoir fait ce film

et d'exprimer tout ça.
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